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d'un corps, conduit aux notions de ligne droite, de plan et d'espace (éléments
infinis).

Le chapitre IV introduit les notions d'égalité et d'équivalence des ligures
iinies, puis des ligures infinies. liest montré à ce propos comment certaines
propositions vraies pour des éléments finis quelconques cessent de l'être
lorsque ces éléments sont prolongés indéfiniment.

Le cercle et l'angle, tel est le titre du chapitre V. La définition et les
propriétés élémentaires du cercle sont suivies des théorèmes sur les secteurs,
les arcs et les cordes correspondants. L'angle est défini comme limite d'un
secteur dont le rayon devient infini. L'auteur se fait alors scrupule d étendre
sans autre aux angles les théorèmes démontrés pour les secteurs. Il
tule que les théorèmes valables pour des secteurs de rayon fini quelconque
le sont encore lorsque le rayon devient infini, lorsque le secteur devient
un angle.

Nous laissons l'analyse détaillée de l'ouvrage et signalons seulement quelques

points caractéristiques.
Dans la théorie des parallèles, l'auteur est tout naturellemnnt conduit à prendre

pour axiome1 une proposition qui renferme l'axiome classique et revient à

peu près à dire que deux angles correspondants formés par deux parallèles
et une transversale sont toujours égaux.

Le parallélogramme est étudié comme partie commune à deux bandes ;

cette étude est suivie de celle du trapèze.
C'est seulement au commencement du second tiers du volume, aprèsl'étude

des propriétés des tangentes à une et deux circonférences et des angles inscrits,
que l'auteur place la théorie du triangle. Il peut alors grouper dans un même
chapitre tout ce qui a trait à celte figure et développer les propositions les
plus essentielles de la géométrie du triangle.

Très remarquables quant à l'exposition nette et précise, sont les chapitres
XII et XIV se rapportant l un à la comparaison et au calcul des surfaces,
l'autre à la mesure des grandeurs géométriques et aux lignes
proportionnelles.

La dernière partie renferme l'étude des points et rayons harmoniques,
des pôles et polaires, de l'inversion et des faisceaux de cercles. Les
définitions des points et rayons harmoniques sont choisies de manière
a mettre en relief le principe de dualité et à éviter les fonctions goniomé-
iriques.

Cet ouvrage rendra de grands services à ceux qui sont chargés de
l'enseignement de la géométrie élémentaire; ils pourront y trouver un précieux
choix d'exercices bien gradués et d'utiles indications pour leur enseignement.

C. Jagcottet (Lausanne).

Coloxel J. Sornein. — Essai sur l'origine et les fondements de la Géométrie.
1 vol. in 8° de 360 pages. Le Manut. Cherbourg, 1904.

La solution de la question des Fondements de la Géométrie admet un
premier stade, qui peut être défini par la proposition suivante :

En prenant pourbase l'idéede figure (comportant notamment les notions

Bei der Vergleichung der Winkel sind Streifen und Streifenhälften nicht zu
berücksichtigen. » Dans la comparaison des angles, on ne tiendra pas compte des bandes et des
demi-bandes..
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de point,ligne, surface et continuité), déduire d un certain nombre de propositions

non démontrées ou « axiomes » tes théorèmesprincipaux de Géométrie
vulgaire ou métrique.

Tel est l'objet essentiel de l'ouvrage de M. le colonel Sornein.
Conformément aux errements suivis jusqu'à présent dans les ouvrages où

la question est traitée sans emploi de l'Analyse mathématique, celui-ci ne
comprend pas le « déplacement sans déformation » (Bewegung) parmi les
concepts fondamentaux et par suite n'en fait pas 1 objet d'axiomes. Mais
il diffère de ces ouvrages par l'emploi d'un nombre très restreint de concepts
fondamentaux et d'axiomes — trop restreint, pensons-nous ; car nous n'oserions

pas affirmer que le système de fondements exposé au titre I constitue
une base suffisante pour établir rationnellement une et il ne serait
peut-être pas difficile, en examinant attentivement les démonstrations des

premiers théorèmes, de découvrir les propriétés qui y sont employées sans
avoir été explicitement énoncées : ces propriétés ne sont autres d'ailleurs
que celles qui sont exprimées par les axiomes adoptés dans les travaux
récents, par exemple dans le Mémoire maintes fois couronné de M. Hilbert.

Au surplus l'intérêt principal de l'ouvrage réside, à notre avis, dans les
parties consacrées à la démonstration des principaux théorèmes de la
Géométrie suivant un ordre très judicieux.

Une fois acquises les notions de distance, de congruence et de droite, la
sphère est définie comme lieu des points équidistants d'un point déterminé,
puis est introduite la circonférence comme intersection de deux sphères. On
démontre alors les principales propriétés ressortissant à la Géométrie sphé-
rique, qui se trouve ainsi établie indépendamment de la notion de plan, ce

qui est conforme à la nature des choses.
Alors seulement est défini le plan comme lieu des points équidistants d'un

point déterminé, et l'on démontre qu'une droite qui a deux de ses points
dans un plan y est située toute entière.

On démontre également les propriétés fondamentales du plan au point de

vue métrique, telles que sa faculté de se recouvrir par rotation autour d'une
de ses normales et par retournement autour d'une de ses droites ; puis sont
démontrés les cas d'égalité des triangles à l'exception du troisième, qui constitue

la définition même de l'égalité, ainsi qu'il convient puisque la notion
de distance a été prise pour base de la Métrique. On aborde enfin la théorie
des parallèles ; mais ici nous déclarons ne pouvoir suivre l'auteur dans ses
considérations un peu déconcertantes sur les segments infinis.

Signalons, en terminant, quelques réflexions particulièrement heureuses sur
l'origine de la Géométrie, qui se trouvent dans l avant-propos.

G. Combebiac (Limoges).

A. Tresse et Thybaut. —Cours de géométrie analytique à l'usage des
candidats à l'Ecole centrale des Arts et Manufactures, aux Ecoles des Mines,
à l'Ecole des Ponts et Chaussées et des élèves de première année de

mathématiques spéciales. — i vol. gr. in-8°, 549 p. ; prix : fr. 12.— ; Librairie
Armand Colin, Paris, 1904.

Les lecteurs de L'Ens.math, ont eu sous les yeux les renseignements
généraux sur l'esprit dans lequel ont été faites les modifications au programme
de l'Ecole centrale de Paris (v. 5me année, p. 57 et suiv., 1903). Ils savent

que « les modifications apportées au programme ont été faites dans le but
dele simplifier, de le préciser et de le dans le sens dans lequel les
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